
Burundi : découverte d'une fosse commune de plus d'une centaine de personnes

  @rib News,Â 19/07/2017Â â€“ SourceÂ Xinhua  Une fosse commune renfermant des restes humains de plus d'une centaine
de personnes a Ã©tÃ© rÃ©cemment dÃ©couverte prÃ¨s du chef-lieu de la commune de Mabanda en province de Makamba,
dans le sud du Burundi, a rapportÃ© mercredi l'Agence burundaise de presse, citant les autoritÃ©s territoriales de cette
commune.  Cette fosse a Ã©tÃ© dÃ©couverte au cours des travaux des ouvriers qui Ã©taient en train de creuser des caniveaux
prÃ¨s d'un tronÃ§on routier relevant de la RN11 (Route nationale numÃ©ro 11) reliant les communes de Mabanda et de
Kibago, ont affirmÃ© ces autoritÃ©s en prÃ©cisant qu'elles ne disposent pas encore d'Ã©lÃ©ments pour dÃ©terminer les auteurs
responsables du "jet" de ces personnes dans cette fosse commune.  
  Le gouverneur de la province de Makamba, Gad Niyonkuru, a confirmÃ© la prÃ©sence de cette fosse dans la commune
Mabanda avant de demander Ã  la prÃ©sidence de la Commission VÃ©ritÃ© RÃ©conciliation du Burundi (CVR-Burundi)
d'envoyer ses experts sur les lieux pour "faire dÃ©terrer ces restes humains" afin de les inhumer dignement d'une part, et
d'autre part, pour permettre la poursuite des travaux de construction de cette route asphaltÃ©e.  En attendant le
dÃ©ploiement sur les lieux des experts de la CVR, les autoritÃ©s locales ont dÃ©cidÃ© de "clÃ´turer cet endroit abritant cette
fosse commune".  Le 27 fÃ©vrier dernier, le prÃ©sident de la CVR burundaise, Jean-Louis Nahimana, a lancÃ© officiellement
les travaux d'exhumation techniques des restes humains enfouis dans des fosses communes au cours des crises
cycliques sanglantes jalonnant l'histoire tragique burundaise, en l'occurrence celles de 1965, 1972, 1988, 1991 et de la
plus longue de toutes, Ã  savoir celle de 1993, qui aura durÃ© une dizaine d'annÃ©es.  Pour M. Nahimana, si le Burundi
parvient Ã  gÃ©rer convenablement la gestion de la problÃ©matique des fosses communes, cela contribuerait "beaucoup" Ã 
ce que le peuple burundais se rÃ©concilie avec lui-mÃªme.  D'aprÃ¨s l'Association pour la mÃ©moire et la protection de
l'humanitÃ© contre les crimes internationaux (AMEPCI), une organisation de la sociÃ©tÃ© civile dont les travaux de recherche
portent notamment sur l'inventaire des fosses communes issues des diverses crises burundaises et sur leur localisation,
depuis 1962 Ã  ce jour, le Burundi abriterait de 2.500 fosses communes liÃ©es aux diverses crises du passÃ© sanglant. 
Selon le prÃ©sident et reprÃ©sentant lÃ©gal de l'AMEPCI, Aloys Batungwanayo, au sein des victimes recensÃ©es pour les
diverses crises au cours des cinq derniÃ¨res dÃ©cennies du Burundi post-indÃ©pendant, on retrouve aussi bien des hutus
que des tutsi, les deux principales ethnies burundaises dont les Ã©lites politiques respectives, se rejettent mutuellement
les responsabilitÃ©s sur la paternitÃ© des "graves crimes de sang" commis jusqu'Ã  ce jour.  En revanche, pour NicodÃ¨me
Bugwabari, professeur historien Ã  l'UniversitÃ© du Burundi (UB), les recherches partielles dÃ©jÃ  effectuÃ©es par l'UB depuis
l'indÃ©pendance burundaise recouvrÃ©e en 1962 Ã  ce jour sur ce qu'il qualifie de "gÃ©ographie de la violence" vue Ã  travers
les fosses communes recensÃ©es pour les diverses crises burundaises, font Ã©tat de 139 fosses communes pour la crise
de 1972 ayant frappÃ© tout le pays, et de 34 fosses communes pour la crise de 1988, qui a endeuillÃ© principalement deux
communes nordiques du Burundi, Ã  savoir Ntega et Marangara.Â   
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